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STÉNOGRAPHIE DUPLOYÉ Aux lecteurs.

a n 01a en u e è an on an un niof qUS offrons aujourd'hui le premier
0 r. -J - ý1L journal en sténographie Duployé de

I.es voyelles se tracent dans tous les s:•ns -kvlterils aflgltl l'Amérique, et nous nous empressons de
pe be te de fe ve Xe gue le re Je ciae se ze ne grne me dire qu'il est blié vec l'approbation

- -\\// /Ci?~~k.J ) et~ de M. l'abbé E=l Duployé etde l'ho-
Ies consonnes se tracent dans la position indiquée. ceule norable M. Gédéon Ouimct, surintendant de

1. et It s'écrivent d AaN/JTUncrit comme on
parle, AS oTAP.npublique.

- Comme la sténogramphie fait chaque jour
LE STENOGRAPHE CANADIEN de nouveaux progrès, comme le nombre dem

ABONNEMENT sténogrphes augmente rapidement, LE ST-
Ln an ------ .oo nooRAPE CANADiEN devra être bien ac-
Six mois ----- -50 cueilli. Il tiendra les sténographes au cou-

(fnvoyé à domicile à Montréal). rant des progrès de la sténogrphie en Europe
Iabonnemenst est payable d'avance. Il enntue

ynrndalerifn»s;srg. u, et en Amérique.
a in-%l onrie S'il n e t p- régieddree a.

iladmlaistratioaa fait prêsaater as <aufttaDne~ du dernier tri- Mais le nouy-,a journal n'est pas publié
metre en cours, à domicile.

d journal en cour de stnographie raupoyue

toutes les personnes ue nous supposons ret no eeon

s 'intZ1 d irchqe nr qu'ili ll est puléae 'prbtion

1esrà notre etprset nous în- et nise en pratique, permettra à tous de lire
vitons les vrais amis de la sténogrp Yie dla sténographie et de lécrire facilement Ceci
à lui faire bon accueil. Il suffira aux devra encoraager à recevoir LE STrNO RA-
perscnnes qui refusent l'abonnement de Pu CANADIEi, non-seulement ceux qui -
nous retourner "immédiatemento" le vent la sténographie etla pratiquent mais
journal par la poste. aussi ceux qui désirent l',apprendre et qui

n'osent pas commencer, parce qu'ils croment

stéogrphe aunet rapidement LEo STÉ-e ls

personnes qui désirent s'abonner et pos- ueu c'est trop> diflicile. Ces derniers se con-
nédr launot, en liant la partie typographque et

en suivant la méthode née puur lire l'au-
CANADIEN à nous envoyer le plus t dt tre s que la sténographie Duployé est tout
possible leur adhésion, car le tirage est simplement un progrès dont ton peuvent et
limité. 1 doivent bénéficier.

T pous les employé de bureaux auront int,
rêt à lire LE STNoIAPHE CANADIEN, aU

ous en avions dji sant le lerjanvier ce sera un moyen pour enx d'apprendre la

Nous offrons no sincères remercnméents aux -grapie snst our iou d sneo das
personnes qui ont bien voulu nous envoyer le -oqu'l en cl' ours de rpie ene uleo
prix de leur abonrenent rs quetalles ont ét fi e'nl'atiu pernet re s'dtudiée
innormées de la publicatio n n du STPOGRkUE Nt le jeunes écoliers, qui somnt à l'ge où l'Sa

ns Leur m"ssemeit nous fait croire ap end tout sifacileent, d.on e mu sai,
à un grand sucocès. lire L' STtNOa-APEE CANADEN.



2 LE STÉNOGIRAIPIE CÀNADIEN

Encore une fo:s, et ceux qui savent la sté- CliacuI ayant appris la sténographie à
inomgrapluie et ceux (lui veulent 1 appreanlre. l'éeole,le rédacteur sténographiera la nouelle
devront s abonnîar au STÉNO(.RAPH IE CANA- là même où ii les prendra et passera sa copie
DIEN. aux typographes. Le typogriphe devra, sans

Nous a'c pt -ron< avec plaisir to'us 1s arti- dôute, savoir son orthographe. mais c'est là un
cles que les sténographes, avancés ou conmen- simple détail.
çants, voudront bien nous adress-r. Mais il est inutile de parler p'us des avant-

Nous consacreron- aussi un e rtain espace tages de la sténographie. Les maîtres de
aux " qu -stons et répones conc&ernanit 1 art l'art les ont fait connaître et ils sont évidents.
abréviatiE. du reste. Rassurons, plutôt, ceux qui ont

Les p (muns lui aurainat beasoin dle ,té- peur de la sténographie, qui croient qu'elle
nographes pourront s'adres,.er au STÉNOILA- est très difficile à apprendre.
l'E CAN.ADiOEN et, dIe iême, les sténogra- Oa apprend à sténographier comme on
phes qui auraient besoin d'empoi. apprend à écrire. Il n'y a guère plus de

Bref, nous lerons tous n-s efforts pour rena- signes, dans la sténographie, qu'il y a de
ire notre journal intéressant. surtout par lettres dans l'alphabet.
I enseignment. et nous comptons sur le patro- Quant à apprendre la sténographie, c'est
niage dc toau' ls amis du progrès. Nous espé- une affaire de peu de temps. Il ne suffit. en-
rons que ce paitronre i'us pe-rmnettra de d- . suit'. que de pratiquer rézulièrement pour
b!l-r bient^t e voluma - de notre jou"'nal. arriver à sténngraphier vit c.

Mais on objecte encore, et surtout. que c'es t

La stenographîie. apàr r. lire couramment la sténographie
qui est d.flieile. le plus difficile.

NCORE un progrè,qui est sur le poin! Eue une erreur. Utu foais les signese
d'avoir son auppicat'on universîll. gravçs dans vesprit. on slhabitu vite à lus

Le télégraphe. qui transmeaêt en un dis!tagnîur dans les mots et en peu de temnp'
clin d'oil la pen-ée à un: distane c- toi. on Et avec beaucoup de facilité.
Y sidé rabl', le téléphon ', qui tranaa-t d, l' STÉ 'o(.IIAPikE CANADIEN va, assuré-

êne le s>n de la voix, n - suffi-nt plus au ment. par un enseignm-nt flacile et nullement
imnde affairé. L-e télé'rape et le télépnIe tiatiguant fi:re de nombreux sténographes.

qui ont chacun I 'ur utilité propre, ne pourracint Nul doute que les bureaux d'instruction
pas même, réunis. supplé -r à la sténo,.rrapIhie. 1"'.biique vont rendre bientôt obligatoire l'en-
qui est en usage aujourd'hui dans plusieur. seignmena -t de la sténographic partout. C'est
endroits, pour les rapports entre g-ns pris é,. dans le has pre qu'on apprend le mieux la

Ces deux grandes inventions transuett -ni musique. qui, par ses nots et l'aeileté qu'elle
la pen-ée bien lo'n en p 'u de temps, mais il exig' de la main. des doigts. a beaucoup d.-
faut aujourd'iui un moyen aussi prompt de similitude avtc la sténographie. L'enfant
graver la penu-ée là où elle arrive et aussitôt apprend vit' à promener ses doigts sur le
qu'elle arrive. Le télégraphe et le tédéphone clavier; il apprenumra aussi vite à faire courir
n'y peuvent rien. C'est l'oeuvre, la tche de la son crayon sur le papier.
sténographie. A l'école, on fera sténogrraphier 1.-s élèves.

Depuis longtemps déjà, on le sait, la sténo- puis on les fera échanger leurs manuscrits.
graphie est en usage pour prendre à la lettre pour qu'ils apprennent à lire toutes les sténo-
les discours, les témoignages ; maison la veut. graphies, comme on leur eiseigne à déchiffrer
aujourd hui. pour prendre au vol la réponse toutes les écritures.
de [homme d*affaires, toujours pressé, à son Pour c-ux qui ont laissé les classes. qu'ils
client. Plus tard, il faudra même que l'bom- sabonnent au STÉNoaRAIF CANADIEN et
me d'affaires sache la sténographie. Son em- ils seront bientôt sténographes.
ployé n'aura plus le temps de transcrire au -long ce qu'il aura sténographié. • Nous publierons dans notre prochain n-

La sténographie Duployé l'a affirmé. sera méro le portrait de M. l'abbé Duployé ainsi
l'écriture du vingtième siècle. -que sa biographie.

L'on nous permettra ici une remarque. La 1
sténographie ne devra pas supplanter com-. Nous recevonq I M. Charla's Ver"l, admij-

seanitruateur dpàlf>sa ql'l cit- tiorpiuplètement lécriture, la typographie. Ce s era treralge la s ociar tl stenographique
la vpeu de a c ndnce.De êmede Bretagne. prorvsur a la Soc:ete ft'instruse-la vapour dc la correspondance. De mêmetion populaire aie Rennes, que nous reibercionsqu'on se sert de la vapeur pour avoir un trans- beaucoup, des "notes sur l'histoire de la steno-

port rapide, de même on se servira de la sté- graphie," dont nous commenrons la publicationnographie pour faire la correspondance. sur la 8ème page de ce premier numn'ro.
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ADREGE DE LA STENOGRAPIIIE DUPLOYE..

la méthode Duployéexpliquée en quelques lignes

Pas d'orthographe dans la stétnrgraphie
Duployé; 011 i'y tient compte qe des
tons.

Ainsi, les mots eau, eaux, ho, oh, au, aux,
haut, aulx, sont toits réprésemés par te
même signe, par celui qui correspond à
la voyelle o.

On écrira donc encore avec les nêmo
signes les mots coup, coût, cou.

. n'y a, dans la sténographie Duîployé,
que deux signes de plus qu'il y a de let-
tres dans [alphabet, (28 signes).

Grèce au groupement méthodique que
M. Duployé a ftit de ces signes, il suffit
d'une dizaine da minutes p'ur les ap-
prendre. Voir l'alphabet sur la première

il y a onze vayelles, dont six, ou, eu,
an, ',n, in, un, exemptent lu sténographe
d'écrire, pour marquer ces sons, deux
des autres signes de l'ulphabet stéhnogra-
phique.

Exemples: Dans ou, un seul signe, au
lieu des deux sigae.« o et u.

Dans an, un seul signe, au lieu dc< deux
signes a et n, et ainâi de miite.

L'alphabet sténographique représe i(nte
douze voyelles, mais l'é et l'è ne font
qu'un signe et on écrit des de la même
manière que dé, c'est-à-dire avec leiîns
d et é.

L'E muet et l' Ysont retancé.comne
inutiles.

Les syl!abes muettes, où l'e muot est
précédé d'une conusonne, comme be, re, re
âd,sont rep: ésentée: par le, consonnes eux-
mêmes.

Exemple: La prépoition d-e de s'écrit
avec le signe de.

La lettre H, muette ou aspirée, ne
compte pour rien dans la sténographie.
si ce n'est quand elle est précédé du c.'
(eh), et la lettre C elle-même ne sert
que quand elle est suivie de A avec une
voyelle, (che). Et la consonne sténogra-
phique che a son signe spécial.

Quant au C, on le retranche parce que
le son qu'il donne, ce, est repréenté par
I'S, se.

Le C dur, comme dans croup, clé, ca-
nard, colère, culture, chrétien, et la let-
tre Q, donnent le même son nue le K et
ils sont représentés par le signe Ke.

L'X donne les deux sons ke-se ou gue-
ze, et il s'écrit, en sténographie, avec les
signes rep:ésentant ces sons.

Exemples: On écrira fixe avec les si-
gnes f-i k-s et exempt avec les signes e-gu-
z-an.

Y se prononce toujours comme i et, par
conséquent, s'écrit de m3me.

Wse prononce généralement comme
v simple. Exemple: wagon, vagon ; il en
prend ordinai -ement le tigue sténogra-
phique. Quand il se prononce comme u:
uisky, il s'écrit avec lu signe sténographi-
que de la lettre u, et avec le signe de ou
lorsqu'il se prononce de cot•e façon ; war-
rait, ouarant.

NoTA. - 1 ILL ou LL mouillées ont
une prononciation, qui généralement se
rapproche beaucoup -e celle d'un ou de
plusieurs i. Exemple : meilleur, meicur;
taille, taiie; cette combinaison de lettres
s'écrit donc mténîgtra phiquement par un
ou pat plusieurs i. Carns lap. atiquo,on doit
habituellement se contenter d'un seul i,
car i simple a preque un son mouillé
qui le fait équivaloir à deux i: Dieu,Diieu,
pien, piieu.

2o La diphtongue O s'écrit avec les si-
gnes de o ot de a, car elle se prononce
réellementoa. Etemple oiseau, oasea'.t:
gloire. gloare; moi, moa.

3 OY s'éci it génié.-alement avec les si-
gnes de o, de a, et de i. Exemple: em-
ployé, cmploaié.

4o L'apostrophe ne s'écrit pas.
5o La p.mnctuation est la même iue

dans l'écriture ordinaire: le point, lais
deux poiits, etc.; on peut cependant
rcnplacer avntageusement ce mode de
ponctuation par des espaces blanes, plus
ou moitas gran1, laissés entre les .. mem-
bres de phrases, entre les phraes. Lors-
qu'on sténographie un orateur, il est très
utile de mettre toutes les phraies à la
ligne.

Avec ces explications abrégées di la
méthode D.ployé chacun pourra con-
mencer à lire.

Nous Commeneerons dans notre pro-
chain numro lei cours réguliers, par
des leçons contenant des expliéations
plusdétaillées.

Nous avops reçu trop tard pour être publie
dans ce numero un très interessant article mti-r'
tule - La Stenographie et la Prsse ", par M
L. Boitard, instituteur à Caën, Calvados,
France. Nous le publierons dans notre nunéro
du mois prochain.

LE STÉNOGRAPHE CANADIEN



8 LE STÉNOGIAPH11E CANADIEN

NOTES SUR L'HISTOIRE DE LA STENOGRAPIlE tifs et plonetiques (1). La cursive
égyptienne fut appelé par les Grecs

L'ecriturn est la pwinture liieratique ou éeriture abréviative.
de la iarole- pli. ellei pst
resserublann., nwillettre elle par rapport aux hiéroglyphes fort
est. longs à exécuter. Enfin, au ve

VO.TAIRE siècle avant J.-C., on fit usage d'une
I 'écriture plus rapide app'léc demuti-

.. que, mélange de phonétisme et d'i-
La sténographie, ainsi que l'indi-, déographie. (Voir anne.ce 1re).que l'étymologie grecque, " st'î>o5":dorpi.(~iran r)(ueétymologhe" (grique, ste l' Champollion,notre contemporain.

(eserr), "graphe ' (écriture), est l'art qui a passé une grande partie de sa
de se servir de signes abreg-és et Zi5 éhffe e iéelpe
conventionnels pour écrire avec la 1i à déhfrrl1héelpeconietione ls poue egyptiens, a réussi à former un al-
riditéi de jla pale. . . phabet qui permet de les traduire

L'origine de cet art, commniC l'his- t
toire des l)euplos anciens, se pcrd: fclmn. Cteiprattdrenes u es ancs, découveite ajeté un peu de lumiè-
dans la nuit des temps. re sur l'histoire de te peuple, qui
àla suite de nos recherches dans na était ps inscnsible à la littéra-

a ture. (2).
les auteurs qui se sont occupés d'é- Comme les Arabes et les Tures
tudier les mSurs et coutumes de qui rljetaiet dans la cursive tou-
l'antiquité, d'en faire remonter l'i- tes ls voyeles pour écrire plus r-
ventionjusqu'aux indiens primitifs., pidement, les Hébreux avaient cher-
Le besoin des abréviations venait ché le moyen de réduire les signes
chez ce peuple des 70 alphabets qui dans la représentation des sons. Il
composaient son écriture. ('et e- est permis de croire qu'ils avaient
combrement l'empêchait de tenir réussi dans une large mesure, car
facilement ses comptes. Nous igno- liermann Hug (3) croit voir dans
rons le résultat pratique dcs abré-' mîuHgo(3crivordn
ritonse raides ptjios nqu sab- les psaumes de David une allusion
viations des indiens, en tant que à la sténographie, lorsque ce roi s'é-
criurdeeapide tojo u t es que criait à 1 occasion du mariage de
leurs descendants, continuant1 o.u- son fils avec la fille de Pharaon:
vre entreprise par leurs aieux, fini- Lingw mea calamus scribae reloriter
nirent par inventer au Ive siècle les scribentis : puisse ma se mou-
chiffres appelés improprement ara- voir aussi rite que la plume la mieu-r
bes, et dont l'ensemble forme la sté- exercee (4).
nographie des nombres (1).

Le goût des abréviations était <t1 L'obetisque de ta place de la Concorde, à
Paris. nous en offre un curieux exemple.encore beaucoup plus prononcé chez 12) La litterature egyptienne se composait

les Egyptiens. Les prétres simpli- d·bistoriettes et de légendes fabuleuses. L'hi.-
fiaient les hiéroglyphes qui impli- toire de Cendrillon, si bien rajeunie par ler-

uaient des difficultés linéaires, r'ult, se retrouve dans un papyrus égyptien.
q in (3) Voir - De primé scribendi origine et uni-
comme les instruments, les vases, verse rei litteratime attiquitate.'
etc., en les remplacant simplemenut [4] Voir Peaumes de David. ps. 4t, v. 2.-
par leurs parties saillantes. On.sait s'' Jerome a traduit ainsi ce passage: ··1:ea

atemt tingua in simihitudtinem scribS veloci%.*
que, en outre de ces signes symbo- Les auteurs ne sont pas tous d'accord avec
liques, ils avaient des signes figura- Hermann Hugo. - Ce . ist peut-être qu'une

expression allegorique. disent quelques-uns.
[1] On s"explique facilement les grandes car dessavantsont pretendu que lesabrevia-

dihacultes qu'eprouvaient les anciens lm.upîles tions hébraiques sont posterieures de beaucoup
pour tenir leur comptabilite avant I invention au règne de David et introduites par lts rab-
des chiffres. Le savant Beattie altirue, dans bins longtemps après la destruction de Jerusa-
son Essaie sur la veêiki, que sur les bords de lem. " Il y en a même qui les placent dans le
la rivière Orelana, le mot poelaarorincouroac vise siècle et qui prétendent que les Juifs let'
vuulait dire trois. j avaient prises aux Arabes.

I.p. J. P am, 162 rut alointa.
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